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Au fil de la plume.-

OUTlhomume cst

iioins à prendre

femmaae et réci-
S proquenient; or

quiel est l'indiv'i-
du qui avant de

W~fPIW>dl te lier par un
contrat p er pé-
tuel,t dese faire
autre, la moitié

d'une moitié, n 'aimerait à s'entourer de
toutes les luinièrez qui peuvent l'éclairer
fur ses chances futures de bonheur ? Quel
est celui surtout qui, 1 préparé à donner la
TIO à un autre lui-miaêîe, ne voudrait envi-
Minner ce rejeton, orgueil (le son âge mûir,
espoir de sa vieillesse, de iotes les garan-
ties possibles de fél ici té 7 C'est sans doute
pour en faciliter les mioyens, que l'ou a
0tidié l'influence des sijnî±s tduiZodiaque,
ou, pour parler moins astrologiqtteinsuit,
l'influence des mois de l'année sur le carne-
tère des enfante nés pendant leur durée.
Noueo croyons joindre l'utilité à l'agréable,
en résumant ici quelques unes de ces ob-
nervations.

Ecoutez-done et méditez, vouas qui aspi-
ZO aux fleurs du mariage et vous aussi

qui en rkçoItez les fruits

Les femmes nées en janvier offrent de
bonnes garanties ; elles secront fi léles dit
l'horoscope, et feront bon mn iage, étantt
insensibles à la gloire, à la littitr.ture, à
la musique, à la peinture ct particulière-
meul disposéesi pour la tapisserie et la
euisine. -Mais méfiez-votus des laoiuaiîes
qui, d'après la innc atutoritë,ýeri'oat d'hit-
luneur chagrin, jaloux et ralîcu ieux.

Heureux cceux qui naisqsent en février.
Les femmaies seronit eaarmantcs, lion au

physique, il est vrai, nais innmoral, ce
qui vaut bien mieux. Les lîoîîiit.s seront
Igs enfants gâtés de la fortîiase.

Le mois de anars placé souea le patronage
du Dieu de la guerre, produit dles gens
bêtes niais positifs, (C'est l'alman11ach as-
troloique qui dit celat; niais tout lecteur
du Passeparf oui né en amars ne conifirme
la règle que par l'exception. L,'îgc du
reste, les mûrit connmeILe soleil mi't les
Mnelons, etpuis,sous cette influtence ellienîce,
'houuêtete et les vertus conjugalus brillent

également daus les deux sexes.

Avril abandonne à eux-mêmes les en-
fants dont il a vut la naissance; on revanche
gt Ixtr .un contraste bizarre,

RESTONS .À LAÂ. MAISON.

-Puisque tu sors, j'aji envie d'aller relancer Jacques ; je suis sûtr que je vais le -troutver avec
une femme.

-Ne faites pas cela, mou ami, je vous prie ; je préférerais ne pas sortir

Mai donne aux femmîes un coeur tendre,i Hotiiieuril l'homme îîé en septemibre.
et unle imagination ardente, tand îsqîie Ib Voyez plutôt- Il aura l'oreille juste el le
hîommues ne tiennent de lui qu'une pasaîion, coeuq'r droit. Il sera inmusicieni, galant trou-
celle de l'argent. badour, rempli d'honnieur et de courafg'. ''jQuinat à la femîme, 1lhoroscop)e bienanoinas

positif*, liii promet de précicaîsci qualités,
Juin doue chaque matin les enfatnts des à minias qu'elle Waait les défauts contrairesi.

faculltés les plus heureuses; niais passé
midi, il aie pro luit plus que (les militaires.
Aux femmes il promet de petites inionï-
taches, un peu de coquetterie et beaucoup Le mois dýoctobre inspire aux laoaaauîe-S
d'aia'balité. la paresse et pas iuî<l d aŽeoiAnlac ; alux

feniaies au conîtraire, il prodigue les doans
les plus heuireux.

Les attributs du mois de juillet sontî fa- lV onnqieméagèe, aucnie unecoin-vovables aux deux sexes. jeunesise ieureuge pagai oteaiéigr, cto(, itli
et fleurie, âge mûr tempéré ;vieiîîcsse ver- Igente, fidlèle, allez la chercher dani le- ré-
tueuse. gstres de l'étatt civil du, mois d'octobre.

Août produit toutes sortes de vertus Novembre n'inspire ni la bravoure aux
ciainpêtres., On aime à voir- lever l'au- hommes, ni la douceuir, ni l'éconoiuie aux
Tore. fermes. Triste époque que v6tis chois9iriez

- pour venir aut uondel

LAD EBA UCHE
RÉDÂCTEUIt EN CHIEF.

niversaires de naissance. En voilà la no-
menclature.

En janvier ou offre l'hyacinthe ou, le
grenat, présage de constance et de fidélité;
en février, 1 amrétyste préservatif contre
les passions violentes; elle annonce la paix
du coeur; -en mars, -la sanguine; elle est
naturellement la marque dut courage et elle
indique aussi, comme un contre-poidia utile
la discrétion dans le!% entre prises péril-
leuses; en avril, le Paphir ou le diaman~t;
c'est une garantie d'innocence out de repen-
tir; en niai, l'éméraude; c'est l'amour heu-
reuax: en juin,' l'aoeathe; longs jouri de
santé; en juil let, le rubis ou la cornaline;.
c'est l'oubli des chagrins de l'amour, ou de
l'aanir.ié ; enanoût, la sardoine; c'estla fé-ý
licité conjugale;- en eepteiîîbre, la chryso-.
lite; qui pré&erve de la-folie; on octobre,
l'aigue marine outl'opa le ,sigue de malheur,
et d'espérance ; on novembre, le topaze;-
qui promet la choQe rare, l'amitié; heureux
enfin les hommes nés*en décembre, la tur-
cauoise ou la mialachite ; ne promet q"éý
des succès et un bonheur inaltérable.-

Eh bien, amis l*ctîure, qui q~ue voue-
soyez, riche ou pauvre, vieux ou jeune, re.-
citez votre pater et vous aurez demandé
vous même ce que je trouve de mieux à
vous souhaiter: Du pain tous les jours et.
le pardon de toutes vos offenses 11I

La justice dans l'Alabama a ses ineon-
venients; un juge de cet Etat trop gris'
pour rendre jugerment, a été envoyé séance
tenante, en prison par le shérif, pour in6-
.pris de cour.

Ça c'est du uouveau I

Les folies de s'aris se continuent:
Dans un salon - Le baron E......est

gros, terriblement gros. Sa femme deman-
dait à uine amie si elle voulait faire le tour
du lac de Boulogne.

-- C'eist bien loin,dit celle-ei,ftuisons seule-
nient le tôur du ...... Arou.

Les propos d'ivrognei -ont des plus gais
parfoisQ, surtout lorsque le tempseskencore
plus gris qui'euix; celui-ci eet geis folicet
ivre comme trente et un polonais et va S'é-
tendre de tout Eon long sur le trottoir.
Avant dle chercher à se relever, il demande
aà un mon-ieur qui lui tendait la main pour
l'aider. -Si d'autresquqie lui avaient été
renversés par le tremablemnent de terre. "

Eaafiti le mois de déemnbre fait les pro-
fonds politiquies et les habiles calculateurs;
le,- jouralistes célèbres, et les excelleiats Un tailleur de St. B ....qtti S'était
caissiers. Les feinues posées, réfléchiesj tait ,ins douce habitude do donner chîaque
et littéraires. Pères et mières ne l'oubliesicaor une raclée à >a femaîîe, .ýs'e st vtt em-
pas, et pour pluis amples reaîseigneaientis, poigier l'autre jour, par ses voisins iaîdi-
teoiisultez. les almanîachis anciens et nota- gué s qui lui omt fait enfourcher tino perche
vcaix,--les niouveatux surtout. dle clôture et l'onît ainsi promené par les

chîemains. Le spectacle parait-il était dé-
sopilant ! .1 7

J'atinerais autanit être maembre du par-
01n se tr0'Iomprait beaucoup dit reste, si lemneait, pas (le ceux qui sont à cheval sur

l'oaî regalauiit ces influenîces silm pleaiaeit lai, Clôture
commîe aile pl%.isanterie anniuelle évoquée
aux approches (lit 1er jalîvier. Elles cx-
isiteaut à ' tâtt de traditioti et de croyance
dans pi'Csqiae toits les p-Xys oe le climat
rend sensible la difl'êrdnee les saisons, où A prdpos de la conversion de la dette
bt teanpèrature varie- distinctement selon proviniciale qui se trouve entre les miains
les itioi§ de l'année. En Pologne) Par ex- d'anglaIis protestants'uni de ncs péliticiens,
enpWe, l'influence de chacun de ces mois ardent demîande:
est'syibolisée par tacs epjeire précieuse, -t'etequ ou esdo esv.
qu'il est d'usage d'offrir en endeau aux an- leurs?


